
L’Europe en train oui, mais comment ?

Le train est une alternative séduisante pour parcourir l’Europe en remplacement de l’avion.
Mais les multiples billetteries selon les pays, les nombreuses correspondances à gérer, et les
droits insuffisants pour les voyageurs en cas d’aléas, handicapent le ferroviaire.

Une recherche d’itinéraires facilitée grâce aux sites des réseaux d’Europe centrale (DB, ÖBB,
CFF) 

Comment  faire  pour  trouver  les  bons  itinéraires ?  Alors  que  les  sites  ne  manquent  pas  pour
proposer des avions avec une escale improbable, aucun site français ne saura vous renseigner pour
un voyage en train au long cours : ni SNCF Connect, qui a suspendu toute ambition internationale
jusqu’à nouvel ordre, ni Trainline ou d’autres,  plus complets mais qui ne couvrent pas tous les
pays… Reste éventuellement à recourir à une agence de voyages qui saurait faire du sur mesure…
Mais tout n’est pas perdu ! Le site Rome2Rio https://www.rome2rio.com/fr/ peut déjà donner des
idées, pour le monde entier d’ailleurs. 

Ferroviairement,  grâce  notamment  aux  applis  et  sites  internet  de  la  Deutsche  Bahn  (DB)
https://int.bahn.de/fr  , ou encore des ÖBB autrichiens https://www.oebb.at/en/   ou des CFF suisses
https://www.sbb.ch/fr , traverser l’Europe n’est plus un problème, avec des informations horaires
couvrant quasiment tous les pays : une requête « Lille - Ljubljana » trouve alors de nombreuses
solutions. 

Exemple de recherche sur bahn.de : les changements et types de trains sont facilement repérables
et « Détails » permet d’accéder à toutes les précisions utiles 

Cerise sur le gâteau, sur Deutsche Bahn, dont les fonctionnalités sont décidément d’un haut niveau
comparé à nos sites français, les délais de chaque correspondance sont réglables de 10 à 45 mn (sur
un long trajet il est prudent de prévoir 25 mn pour gérer les possibles aléas, voire plus pour visiter
une ville intermédiaire ou pour attraper un train rare ou imposé...), on peut préciser des points de



passage (« via ... ») avec un temps de séjour réglable, et le type de train souhaité (« uniquement
régionaux », etc.) . En outre, cocher la case « avec vélo » donne des résultats convenables.

Souvent les trains ne sont accessibles que trois mois à l’avance au mieux, plus souvent deux mois
voire un mois notamment pour certains trains … Mais comme les horaires ne changent qu’une fois
par an, une recherche pour dans deux mois donne déjà une bonne idée de ce qui sera faisable plus
tard ! 

Des achats de billets multiples qui réduisent les droits des voyageurs

Une fois  affiné et retenu l’itinéraire dont les horaires conviennent le  mieux,  il  n’y a  plus qu’à
acheter  les  différents  billets :  Il  est  malheureusement  rarement  possible  d’acheter un  billet
international en une seule fois, condition pourtant imposée par les opérateurs pour bénéficier de
droits  du  voyageur  en  cas  de  retard  ou  de  rupture  de  correspondance…  Les  causes  en  sont
multiples : 
• aucun site internet ne commercialise tous les billets de tous les pays ; 
• les cartes de réductions étrangères sont rarement acceptées ; 
• la  commercialisation  de  certains  trains  est  très  tardive,  notamment  les  trains  de  nuit
perturbés par des travaux, alors qu’à l’inverse il faut se dépêcher de réserver les trains à grande
vitesse pour avoir les meilleurs prix (ou même avoir une place !) ; 
• le  voyageur  peut  aussi  souhaiter  des  temps  de  correspondances  plus  longs  que  ceux
proposés ; 
• et tronçonner le trajet permet d’optimiser les prix de chacun des trains, ce que ne permettent
pas  les  assemblages  tout  faits  proposés  à  la  vente.  Notamment  la  DB  « oublie »  parfois  ses
promotions « Sparpreis » sur des très longs trajets comme Paris – Linz, le trajet coûtant alors bien
plus cher qu’un achat en deux parties ! 

Il faut donc explorer plusieurs sites pour trouver ceux qui veulent bien vendre les billets, et au bon
prix, à commencer par ceux des chemins de fer ou des opérateurs des pays traversés. Quadruple
avantage :  cela  évite  des frais (par  exemple Trainline prélève des frais sur  les achats de billets
allemands), une info est souvent notifiée en direct via l’appli en cas de perturbations, vous pouvez y
inscrire vos cartes de réduction du pays, et ce sera le tarif le plus intéressant notamment en cas de
promotions (par exemple les billets de Slovénie sont aussi vendus par les ÖBB mais au double du
prix !). D’un site à l’autre il peut y avoir de gros écarts dans les propositions et les tarifs car les
algorithmes de recherche sont différents.

Les trois sites précédemment mentionnés vendent largement des billets couvrant des pays voisins,
ce  qui  simplifie  l’achat  et  facilite  la  gestion  des  aléas  (car  un  transporteur  est  responsable  de
l’ensemble d’un trajet acheté ; il est prudent de prévoir des temps de correspondance confortables
aux jonctions entre des billets achetés séparément, et d’éviter le dernier train de la journée !). C’est
ainsi qu’on peut traverser presque toute l’Europe avec un billet acheté uniquement sur la DB, de
n’importe quelle gare de Belgique à Varsovie par exemple (mais à un prix qui n’est pas optimisé).
En cas de retard ou d’annulation, le billet initial DB permet, même en cas de « train imposé », de
prendre n’importe quel autre train permettant d’arriver à destination sans autre formalité, et offre
une indemnisation sur l’ensemble du trajet. Les CFF envisagent aussi en cas de retard d’indemniser
l’ensemble d’un trajet qui serait acheté par leur intermédiaire. 



Le site ÖBB présente une originalité bien utile aux étourdis : en fin d’achat, il est encore possible
pendant  trois  minutes  de  tout  annuler sans  frais  !  A l’inverse,  ils  vendent  des  billets  italiens
impossibles à matérialiser autrement que dans une gare autrichienne : ils ne sont disponibles ni dans
l’application ni à imprimer ! Heureusement on peut les acheter sur Trainline …

Le site ÖBB fournit directement les gares de correspondances et précise 
la partie du trajet que l’on peut acheter sur leur site 

(ici la totalité sauf les parcours TGV, qu’il faut donc acheter sur un autre site) 
mais les durées de correspondances ne semblent pas réglables

On peut trouver plus simple mais … 

Rappelons que Interrail https://www.interrail.eu/fr offre aussi des forfaits tarifaires européens ou par
pays  pour  tous  les  âges,  et  donne  l’accès  direct  à  tous  les  trains  non  soumis  à  réservation
obligatoire. C’est d’ailleurs la solution systématiquement proposée par la DB lorsqu’elle ne sait pas
calculer le prix des billets étrangers. Néanmoins il reste nécessaire de payer des suppléments et des
réservations sur les trains rapides ou à longue distance…  

Les  autocars  longue  distance  peuvent  aussi  offrir  une  alternative :  ils  ont  pour  avantages  une
billetterie plus simple avec un seul opérateur (Flixbus, etc.) responsable pour tout le trajet, avec
souvent moins de correspondances que le train et on peut acheter le billet, généralement moins cher,
… un an  à  l’avance !  Mais  ils  sont  moins  rapides,  moins  confortables  et  plus  aléatoires,  sans
compter la difficile surveillance des bagages dans la soute … 

En conclusion, traverser l’Europe en train plutôt qu’en avion est faisable, mais on est encore
loin d’une billetterie européenne qui couvrirait tous les réseaux, et offrirait un billet unique
facile d’achat et garantissant les droits des voyageurs. C’est tout l’enjeu rappelé mi 2024 dans



les  Orientations Politiques  de  la  Commission Européenne pour le  prochain mandat  2024-
2029 .


